
Zeitschrift: La Croix-Rouge suisse

Herausgeber: La Croix-Rouge suisse

Band: 85 (1976)

Heft: 6

Artikel: L'infirmière de la santé publique

Autor: [s.n.]

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-683903

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 25.11.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-683903
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


L'infirmiere de la sante publique

A cöte de l'infirmiere, il existe aujourd'hui
une «infirmiere de la sante publique».
Mais, n'ayez crainte; entre les deux, point
de rivalries! Leurs buts sont identiques:
soigner les malades et contribuer si possible

ä leur guerison; aider les bien-por-
tants ä conserver une bonne sante. II n'est
d'ailleurs pas tout ä fait exact de parier de

l'infirmiere et de l'infirmiere de la sante

publique comme s'il s'agissait de deux

professions. La formation d'infirmiere de
la sante publique est en fait une formation
complementaire accessible aux mfirmieres
diplömees (en soms generaux, en psychia-
trie ou en hygiene maternelle et pediatrie)
apres quelques annees d'experience pro-
fessionnelle. L'infirmiere de la sante

publique est en quelque sorte une
infirmiere diplömee equipee d'un «bagage
supplementaire» qui lui permet de contribuer,

par ses soins ou ses conseils, au
maintien de la sante individuelle et collective.

L'infirmiere visitante - telle que nous la

connaissons tous - assume (et a toupurs
assume) en fonction de son experience, de

son engagement personnel et aussi du

temps dont eile peut disposer, une partie
des täches qui ressortissent specifiquement
ä la nouvelle profession. C'est le cas, par
exemple, lorsqu'elle fait comprendre ä la
mere d'un enfant tuberculeux l'impor-
tance d'une plus grande proprete,
lorsqu'elle explique la relation possible entre
une maladie et un regime mal equilibre,
ou encore lorsqu'elle suit un malade sor-
tant d'une clinique psychiatrique afin de
l'aider ä se remtegrer dans la vie normale.
Et l'mfirmiere visitante qui, par l'interme-
diaire de l'assistance sociale, s'efforce de

procurer une aide materielle ä un malade
dans une situation precaire agit, elle aussi,
dans le meme sens qu'une intirmiere de la
sante publique.
Les soins ä domicile sont, aujourd'hui
comme hier, et peut-etre de plus en plus,
un domaine tres important des soins mfir-
roiers, mais il exige de nos jours des
connaissances plus etendues, notamment
en matiere d'hygiene publique et de
prevention. De grands progres ont dejä ete
realises grace ä des mesures prises dans
cette direction: contröles medicaux et
d'hygiene dentaire pratiques dans les
ecoles, campagnes de radiographic,
vaccinations, consultations de meres, Parcours
Vita, etc. La recherche des facteurs etiolo-
8>ques, autrement dit des causes de la
maladie, joue un role de plus en plus
'mportant: on s'efforce non seulement de
depister ä temps, par des examens preven-
tifs reguhers, des dysfonctions orgamques,

des troubles consecutifs ä une mauvaise
posture, la tuberculose, la cane dentaire,
le cancer, le diabete, etc., mais aussi de
deceler, dans le contexte social, familial,
educatif, les facteurs susceptibles d'avoir
une influence nefaste sur la sante. Apres
les soins proprement dits et la prevention
des maladies, il convient de mentionner
encore la reintegration des personnes
souffrant d'un handicap physique ou psy-
chique. Toutes ces täches doivent etre
prises en consideration dans un
programme de sante publique bien conqu.

Cela implique tout un travail de recherche
et de planification, ainsi que la collaboration

de specialistes en diverses disciplines
et celle des autontes, ä l'echelon national,
cantonal et communal.
A cote des soms ä domicile, les activites de

l'infirmiere de la sante publique s'eten-
dent, on le voit, ä un tres vaste domaine,
ce qui permet de dire que l'infirmiere de la

sante publique etablit la liaison entre la

population et les organisations publiques
et pnvees qui travaillent dans le domaine
des soins aux malades et de la prevention.

A cöte des soins qu'elle prodigue ä domicde, l'mfirmiere de la sante publique assure la liaison entre le

secteur hospitaller et extra-hospitaller (voir p. 24/25)

19


	L'infirmière de la santé publique

